
37

fédération
française
des échecs

Le championnat de France universitaire
se déroulera à Nancy le week-end des
8 et 9 février. Les élèves des grandes
écoles pourront enchaîner avec leur
championnat dès le 25 février.

C ’est devenu une tradition désormais
bien ancrée dans le calendrier.
Depuis cinq ans, les étudiants éché-

philes délaissent leurs amphis le temps
d’un week-end fin janvier ou début février
pour en découdre sur 64 cases à l’occasion
du championnat de France universitaire.
Une compétition très conviviale dont le
succès va croissant. Ils étaient 32 joueurs
en 2015 pour la 1re édition, le double
l’année suivante, et 95 l’année dernière à
Villejuif. Quantité qui rime avec qualité,

puisqu’on dénombrait
lors de l’édition 2019
pas moins de 8 titrés et
25 joueurs au-dessus
de 2000 Elo.
Les 8 et 9 février pro-
chains, les étudiants
retrouveront l’am-
biance feutrée des
grands salons de
l’Hôtel de ville de
Nancy sur la place
Stanislas où s’était
déjà déroulée l’édition
2018. Et comme en
2018, ce championnat de
France universitaire sera suivi, le
dimanche après-midi, du blitz pour

Nivan, un tournoi carita-
tif pour la lutte contre
les cancers pédiatriques
en mémoire d’un jeune
joueur d’échecs disparu à
l’âge de 14 ans.
Les étudiants élèves
d’une grande école auront
quant à eux une double
occasion de faire chauffer
leurs neurones sur l’échi-
quier avec le 3e champion-
nat de France des grandes
écoles. La finale se dérou-
lera les 18 et 19 avril au
château d’Asnières et les

tournois de qualification en ligne auront
lieu les mardis 25 février et 24 mars. �

L’intelligence du Jeu, l’émotion du Sport

L e mois dernier, au moment où j’écri-
vais cet édito mensuel, la tension
était à son comble avec le Grand Prix

FIDE de Hambourg où Maxime Vachier-
Lagrave s’inclinait en finale face au Russe
Grischuk. Rebelote, si je puis dire, ce
mois-ci, avec le Grand Prix de Jérusalem,
dernière étape avant le tournoi des
Candidats au printemps prochain. À nou-
veau, le suspense est entier. Le numéro 1
français vient d’éliminer au premier tour
l’ancien champion du monde Veselin
Topalov et il n’a jamais été aussi proche
d’une qualification pour les Candidats.
Une telle qualification serait historique pour
la FFE et représenterait une belle revanche
sportive pour Maxime qui est passé si près
lors des précédents cycles. Elle serait éga-
lement totalement méritée au vu de ses
résultats depuis trois ans. Il en a d’ailleurs
apporté la plus belle preuve juste avant le
Grand Prix de Jérusalem en battant en
match Magnus Carlsen lors du tournoi
final du Grand Chess Tour à Londres. Une
raison de plus d’espérer avec impatience
une telle confrontation, mais cette fois
pour le championnat du monde.
En cette fin d’année 2019, deux autres
Français s’étaient distingués sur la scène
internationale. Anatoly Vaisser, tout d’abord,
qui remporte un nouveau titre de vice-
champion du monde des plus de 65 ans.
C’est la 8e médaille en 10 ans dans la com-
pétition pour le quadruple champion du

monde Vétéran qui fait preuve d’une
extraordinaire longévité échiquéenne à 70
ans passés. Marie Sebag, ensuite, qui
échoue au pied du podium du champion-
nat d’Europe de blitz à Monaco en termi-
nant 2e ex aequo, mais 4e au départage. Si
on rajoute le titre européen des moins de
12 ans de Marc’Andria Maurizzi et la
première norme de MI de Marco Matéria
à tout juste 10 ans au Cap d’Agde, on peut
se féliciter que cette année 2019 ait vu une
présence constante des Tricolores au top
chez les jeunes, les féminines, les anciens
et bien sûr au plus haut niveau avec
Maxime Vachier-Lagrave. 
Le mois de janvier étant la période des
vœux, je vais tout naturellement souhaiter
la même réussite au niveau international
pour cette année 2020 à tous nos champions. 
Toujours dans le domaine sportif, mais
sur le plan national, les moments forts du
premier semestre de cette nouvelle année
seront assurément deux de nos manifesta-
tions phares. Le championnat de France
des jeunes, tout d’abord, à Agen en avril,
et le Top 12 en juin à Chartres. Deux villes
qui deviennent des places fortes de l’orga-
nisation de grands événements échiquéens
dans l’Hexagone, avec Hyères et Nîmes
qui nous ont également accueillis ces deux
dernières années. 
Au niveau du développement de notre
fédération, je tiens à partager avec vous
ma grande satisfaction de voir reconduit le

projet Smart Girls qui consiste à faire
découvrir les échecs à des jeunes filles
qui en sont habituellement éloignées. Le
projet a été validé par l’Agence nationale
du sport qui y a vu un des meilleurs dos-
siers proposés.
Cette année 2020 sera une année d’élections
pour notre fédération. Le comité directeur
a décidé à l’unanimité d’organiser l’as-
semblée générale élective en juin. Ce
choix d’écourter le mandat de quelques
mois peut peut-être surprendre, mais il est
logique. Une équipe élue en juin aura
ainsi deux mois pour préparer la nouvelle
saison. 
Je termine ce premier édito de l’année en
vous adressant bien évidemment tous mes
vœux pour cette nouvelle année. Vœux de
santé et de bonheur pour vous et tous vos
proches, mais également vœux de réussite
échiquéenne. 

BACHAR KOUATLY

Édito  

En perspective : Championnat de France universitaire les 8 et 9 février à Nancy

Une année 2019 au top !

La bosse des mats
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L’argent pour Anatoly Vaisser

La FFE au salon
des Maires

La 11e édition du concours international de
solutions aura lieu le 26 janvier à Montreuil.

L e domaine de la résolution et de la
composition peut parfois paraître

abscons aux yeux du profane. Tout
comme en musique un brillant interprète
n’est pas toujours un excellent composi-
teur, un très fort joueur à la pendule ne
sera pas forcément un bon solutionniste.
La preuve en avait été donnée par
Maxime Vachier-Lagrave qui avait parti-
cipé en tant que “guest star” au cham-
pionnat du monde de résolution il y a
quelques années. Le meilleur joueur
français de l’histoire s’était cassé les
dents sur quelques mats en trois coups et
avait terminé à une place bien modeste
pour un joueur de son calibre. À l’autre
extrême, on pourrait citer Michel
Caillaud, double GMI à la composition
et à la résolution, mais qui pointe à “seu-
lement” 1800 Elo en jeu classique. 

Le Français a remporté une 8e médaille au
championnat du monde Vétérans. Record
absolu.

I l possède sans conteste le plus beau
palmarès mondial chez les Vétérans

masculins. En dix participa-
tions au championnat du
monde, Anatoly Vaisser a
remporté quatre médailles
d’or et autant d’argent, la
dernière en date à l’occasion
de l’édition 2019 fin novem-
bre à Bucarest. Huit
médailles, à rajouter aux
deux obtenues avec l’équipe
de France pour laquelle
Anatoly Vaisser occupait le
premier échiquier lors des
championnats du monde par
équipes en 2017 et 2019. 
Le quadruple champion du monde
Vétérans tenterait-il de rattraper le temps ?
Après avoir consacré une première partie
de sa vie à l’étude des mathématiques,
Anatoly Vaisser avait obtenu le titre de

Comme l’année dernière, la Fédération a
tenu un stand au salon des Maires.
L’occasion d’aller au contact des grands
acteurs publics

Rendez-vous incontournable des collec-
tivités locales, le salon des Maires

accueille chaque année en novembre plus
de 50 000 visiteurs durant trois jours.  À
chaque édition, le sport y tient une place
importante avec plus d’une centaine d’ex-
posants qui proposent des produits et ser-
vices dans le domaine sportif. 
Comme l’année dernière, la FFE était pré-
sente aux côtés de fédérations comme le
foot, le basket et même le bridge. « Cette
participation offre une visibilité accrue à
notre fédération », se réjouit Bachar
Kouatly, le président de la FFE. Durant
trois jours, la FFE a ainsi pu aller au
contact des acteurs publics pour présenter
ses grands événements et notamment
l’opération « Place aux échecs » qui
consiste à faire vivre les villes au rythme
du jeu d'échecs par des initiations et des
animations gratuites ouvertes à tous.
De nombreux élus ont visité le stand de la
FFE, et notamment Jean Dionis, le Maire
d’Agen, qui n’a pas hésité à pousser du
bois avec le président fédéral. Cette année,
l’édile agenais a disputé une partie majori-
taire contre les écoliers de sa ville qui
accueillera pour la deuxième fois les
championnats de France des jeunes en
avril prochain après deux championnats de
France adultes. �

MI à 33 ans et celui de GMI à 36, avant
de devenir champion de France à 48 ans.
Encore un record. Au cours des 50 der-
nières années, aucun autre joueur n’a
décroché le titre national à un âge aussi
avancé.

À 70 ans passés, l’octuple
médaillé des championnats
du monde Vétérans sera-t-il
encore au départ de la 30e

édition l’année prochaine ?
« En tant que vice-cham-
pion, je suis invité », confie
avec le sourire Anatoly
Vaisser. « Mais ça dépendra
avant tout de la santé ». En
tout cas, une chose est sûre,
ce ne sont pas les considéra-
tions financières qui prime-
ront. « Ce n’est pas le plus
important pour cette compé-

tition. L’ambiance est toujours très sym-
pathique, et c’est l’occasion de retrouver
des anciens amis et de se remémorer les
bons moments du passé. » Les vieilles
canailles de l’échiquier. �

Les joueurs d’échecs auront la possibi-
lité de se frotter au spécialiste français
incontesté de la discipline à l’occasion
du concours international de solutions
le 26 janvier à Montreuil. Un événement
qui se déroule simultanément dans une
trentaine de pays. « Cette année, ça ne
tombe pas pendant une journée d’inter-
cercles en France », se réjouit Axel Gilbert,
le président de l’association française
pour la composition échiquéenne (AFCE).

Au programme, six positions – des mats
en deux et trois coups, une étude, un mat
inverse et un mat aidé – à résoudre le
matin, et rebelote l’après-midi. « Il n’y a
rien à gagner », prévient avec le sourire
Axel Gilbert. Juste le plaisir de faire
chauffer les neurones et de découvrir
une discipline intimiste. Avant de se lan-
cer, peut-être, dans le championnat de
France qui se déroule chaque année à la
Pentecôte. �
Renseignements auprès d’Axel Gilbert :
gilbert.axel@wanadoo.fr

Compétitions et vie fédérale

À la recherche de la clé 

Faites-vous la main !
Un mat en deux coups qui avait été
donné lors de l’édition 2019 :

La clé est 1.hc4, qui fait mat
sur tous les coups noirs. 

Solution :

Jean Dionis, le Maire d'Agen face à Bachar Kouatly.

Michel Caillaud (à g.) et Axel Gilbert lors du championnat
du monde 2019.
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Une question posée il y a quelques
années lors de Questions pour un

champion : quel est le nom
des habitants de l’Oise ? Si
vous répondez Oisiens,
vous n’avez pas tout à fait
tort. Mais le terme plus raf-
finé est Isarien, en réfé-
rence à la forme latine de
la rivière Oise. On com-
prend mieux le titre d’Oise
Echecs, la revue des éché-
philes isariens. Une revue
semestrielle en ligne d’une
trentaine de pages, dont le
premier numéro était sorti
pendant l’été. « L’objectif
est de communiquer sur nos actions et
de montrer que nous sommes un dépar-

Mouy. Une petite commune de 5 000
âmes située à mi-chemin entre

Amiens et Paris. Un club d’échecs
d’une quarantaine de membres, dont
deux-tiers de jeunes, et... 200 abonnés
à la revue Echec & Mat junior de la
FFE. « Les numéros en surplus sont
distribués gratuitement à la famille, aux
voisins, aux amis. Ils sont en libre-ser-
vice au club et donnés gracieusement
lors des manifestations », explique
Sophie Fancelli, l’épouse du président
du CDJE60 et elle-même présidente du
club de Mouy, baptisé Droit au mat.
« Je cherchais en fait un moyen de sui-
vre la progression de nos jeunes. Echec
& Mat junior est tout à fait approprié.
Les dessins, le ton, les exercices acces-
sibles à tous plaisent aux jeunes qui
peuvent réviser chez eux entre deux
séances au club. » Afin de créer une
émulation, Sophie Fancelli a lancé en
octobre un jeu en ligne, basé sur les
exercices de la revue, ouvert à tous,
même les non-licenciés. « Tous ceux
qui le souhaitent peuvent rentrer leurs
scores et suivre ainsi leur progression
numéro après numéro. » �

tement dynamique », explique Franck
Radina, le concepteur de la revue qui

a vocation à devenir un
formidable outil de promo-
tion. Le site du comité
départemental, sur lequel
la revue est mise en ligne,
affiche en effet plus de
100 000 visites. « Du
monde entier, puisque
nous avons des contacts
d’Haïti », se réjouit Luc
Fancelli. Sur le plan local,
grâce à la revue Oise
Echecs, un 12e club isarien
a pu voir le jour en octobre
sur une terre vierge du

département. Après un numéro, l’objectif
de la revue est déjà atteint. �

Le comité départemental a organisé son
championnat jeunes dans le plus grand
cinéma de Compiègne. Avec la projection
du film Fahim à l’issue de la remise des
prix. Salle comble.

E ntre les échecs et le 7e art,  l’histoire
d’amour est plus que centenaire. On

recense plus de 2000 films qui évoquent
le jeu d’échecs. Dont certains entière-
ment centrés sur le célèbre jeu. On peut
citer notamment Joueuse, avec Sandrine
Bonnaire, Le Tournoi, et bien sûr Fahim
avec Gérard Depardieu. Trois films fran-
çais récents qui ont bénéficié de conseils
techniques de joueurs d’échecs.
Il est donc naturel que le cinéma déroule
(parfois) son tapis rouge aux 64 cases.
C’est ce qu’a fait le Majestic, le plus
grand complexe de Compiègne, à l’occa-
sion de son festival consacré cette année
aux grands destins. Une vingtaine de
films étaient ainsi programmés durant
cette semaine de festival en novembre,
dont Fahim, qui raconte le destin hors-

norme de ce jeune sans-papier devenu
champion de France d’échecs.
Pour introduire le film, les responsables
du cinéma avaient proposé aux acteurs
échiquéens locaux d’accueillir une mani-
festation dans l’enceinte du multiplexe.
Le comité de l’Oise a saisi la balle au
bond en organisant son championnat
départemental des jeunes à l’intérieur du
cinéma, un lieu où les joueurs d’échecs
ne sont pas forcément habitués à disputer
un tournoi. Une première très positive qui
a enchanté les participants, qui pouvaient
profiter de la salle de jeux vidéo du
cinéma entre les rondes, et les parents qui
pouvaient se faire une toile pendant que
leurs rejetons poussaient du bois.
« Nous essayons depuis des années d’être
un département novateur dans de multi-
ples domaines », assure Luc Fancelli qui
a pris la présidence du comité il y a deux
ans, après en avoir été un membre actif
pendant plus de deux décennies. Et de
citer pêle-mêle le Grand Prix de l’Oise,
un tournoi itinérant qui passe dans 9

clubs du département et qui rassemble
150 joueurs sur la saison, soit 30% des
licenciés ; le dispositif Oise 1599 qui
permet aux licenciés A qui ne seraient
pas retenus dans une équipe de jouer une
ou deux parties longues homologuées
pendant l’après-midi des interclubs, ou
encore le site internet très riche, avec
notamment une revue en ligne (lire plus
bas). « Une initiative personnelle d’un
des membres du comité », salue Luc
Fancelli. « Notre maître-mot au niveau
de l’Oise, c’est de rayonner. Tout ce qui
peut contribuer au rayonnement des
échecs est le bienvenu. » L’Oise n’est
peut-être pas le département le plus
ensoleillé de France, mais ça brille sur
l’échiquier. �

L’Oise fait son cinéma
Terre d’échecs

Un département à la page

Des jeunes qui
vont droit au mat

Les lauréats du championnat départemental sur la scène. Luc Fancelli, président du comité de l’Oise.
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La page Facebook de la FFE : https://www.facebook.com/ffechecs?fref=ts � Le compte Twitter : https://twitter.com/ffechecs

Philippe, Guillaume (2371) –
Trabet, Mathis (2031)

Cap d'Agde 2019

1.e4 c5 2.hf3 e6 3.d4 cxd4 4.hxd4 hc6

5.hc3 qc7 6.be3 a6 

La variante Taimanov du système Paulsen
de la Sicilienne, caractérisée par les coups
e6, a6 et hc6.

7.a3!? 

Un coup aux apparences modestes,
essayé par Tal et Polougaïevski dans les
années 60, mais qui était considéré
comme inférieur par la théorie de
l’époque, car trop passif. Il a depuis été
réhabilité, grâce notamment à Carlsen
qui s'en est servi pour battre Potkin, le
champion d’Europe 2011, et Harikrishna.
L’idée de 7.a3 est d'empêcher dans l’im-
médiat le clouage bb4, puis de jouer
f4 en se gardant l’option de roquer des
deux côtés. Outre 7.a3, les coups les plus
populaires sont 7.bd3, 7.qd2, et depuis
peu, 7.qf3 qui a été joué par Kramnik,
Caruana, Grischuk et Karjakin.

7...hf6 8.f4 d5 

Les Noirs proposent une transposition
dans une structure de défense Française.
Plus naturel était 8...d6 qui restait dans
l’esprit “sicilien”.

9.e5 hd7 

La partie est finalement retombée dans
une variante Steinitz de la défense
Française où les Blancs ont joué a3, et
les Noirs a6 et qc7 au lieu de dévelop-
per le Fou f8.

10.qf3 

Les Blancs auraient pu profiter de l’or-
dre de coups en jouant le fort 10.qg4!
qui forcera probablement les Noirs à
jouer à un moment ou un autre l’affai-
blissant g6.

10...bc5 11.qf2 

Tendant un petit piège...

11...b5?? 

...dans lequel les Noirs tombent à pieds
joints ! Un échange massif en d4 était
préférable : 11...hxd4 12.bxd4 bxd4
13.qxd4 qb6 retombait dans une
variante de la Française Steinitz avec,
bizarrement, les deux coups a3 et a6 en
plus (les deux camps ont joué un coup
supplémentaire de Dame qui s’annule).
Korchnoi, Bareev et Gurevich s’étaient
faits les spécialistes de cette variante
avec les Noirs. L’ajout des coups a3 et a6
favorise incontestablement les Noirs :
14.qxb6 hxb6 conduirait à une posi-
tion égale dans laquelle les Blancs n'ont
même plus le coup hb5.
14.qd2 Le coup recommandé, sans les
coups a3 et a6, n’est plus possible, car
après 14...qxb2 15.rb1, le pion a3 est
en prise et les Blancs ne peuvent pas
jouer, ici encore, hb5 à cause du coup
a6.

12.hdxb5! 

Gagne un pion... et la partie.

12...axb5 13.bxc5 hcxe5 14.bb4 hc6 

Le coup intermédiaire 14...hg4 ne mar-
chait pas, car 15.qg3 attaque le Cavalier
et le pion b5 est toujours en prise. 

15.hxb5 

Avec un bon pion de plus et des menaces
décisives sur les cases noires autour du
Roi, la partie est finie.

15...qb8 16.bd6 qb7 17.hc7+ kd8

18.hxa8 qxa8 19.bd3 qa5+ 20.b4

1-0 ■

À tout juste 20 ans, il va deve-
nir le 118e MI français (sans

compter les 50 GMI), Guillau-
me Pilippe a obtenu sa 3e et der-
nière norme dans l’open du
Grand Prix au Cap d’Agde où il

est resté invaincu après avoir annulé avec,
notamment, les GMI français Gozzoli,
Vaisser et Sokolov. Des résultats qui lui
permettent d’empocher 23 points Elo pour
arriver à... 2399, son plus fort classement
jusqu’ici. Il manquait donc encore un point
pour valider le titre. Ce sera chose faite lors
de la rencontre d’intercercles qui suivait
le Cap d’Agde. « Ce n’est pas très coura-
geux, mais je me suis “caché” au 5e échi-
quier », concède Guillaume avec le sourire.
Face à un adversaire possédant 300 points
de moins que lui, le Châlonnais marque le
point sur l’échiquier et obtient du coup celui
qui lui manquait pour atteindre virtuelle-
ment la barre des 2400. Un bel aboutisse-
ment pour le double champion de France
jeunes. « Après ma deuxième norme début
2018, je m’étais laissé jusqu’à la fin de
l’année pour obtenir la 3e, mais rien ne s’est
passé comme prévu. Du coup, cet été, j’ai
enchaîné les opens pour réaliser enfin cette
norme, mais je jouais la peur au ventre, et
j’ai même perdu des points avant de les
regagner à l’Accession à Chartres. » Le
prochain objectif sera maintenant d’obtenir
le titre de GMI. Mais sans se fixer de délais
et sans pression. ■

Le Châlonnais a réalisé sa 3e

norme de MI au Cap d’Agde. Le
titre va suivre.

Les jeunes

Guillaume Philippe, Cap sur la norme et le titre de MI

Top jeunes : Les trois coups !
C’est parti pour la compétition phare
de jeunes par équipes. Cette année,
Nomad Echecs pourrait bien troubler le
traditionnel mano a mano entre Cannes
et Mulhouse.

U n trentenaire dans la force de l’âge. La
première édition du championnat de

France des jeunes s’était disputée en 1988
et avait été remportée par Villeneuve-
Tolosane. Mais depuis douze ans, le scéna-
rio sportif est immuable et la victoire finale
n’échappe plus à Mulhouse et Cannes, les
deux équipes qui dominent outrageuse-
ment la compétition avec huit titres cha-
cune. L’année dernière, les Azuréens
avaient dû toutefois batailler ferme
jusqu’au bout avec l’EFE Metz, l’équipe
surprise du championnat, qui avait infligé
à Mulhouse sa première défaite depuis six
saisons.

L’édition 2019-2020 ne devrait pas déroger
à la règle. Lors de la première phase qui
s’est déroulée fin novembre, les deux favo-
ris ont remporté leurs trois rencontres sans
être mis en difficulté. Mais cette saison,
c’est le promu Nomad Echecs qui pourrait
bien venir se mêler à la lutte pour le titre.
Premier élément de réponse début janvier
avec le choc Cannes-Nomad. ■

1re phase en roue libre pour les champions 
de France cannois.


